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DES 120 COLLEGES DU TRAVAIL 

"FONCTIONNANT EN FRANCE 
CELUI DE LILLE 

est le plus important 

LA GUERRE D'ESPAGNE 

ONT DÉCLENCHÉ 
UNE OFFENSIVE 
EN CATALOGNE 

Leurs forces auraient réussi à percer les lignes 
républicaines et poursuivraient leur avance 

M. MARTINEZ ANIDO, MINISTRE DU GÉNÉRAL 
FRANCO, AURAIT ÉTÉ GRIÈVEMENT BLESSÉ 

DANS UN ATTENTAT EN ESPAGNE NATIONALISTE 

DRAME RAPIDE A CALAIS AUDACIEUX EXPLOIT DE BANDITS A AUBERY1LUÊRS 

La Commission administrative du Collège du Travail de L'Ile On woH. debout, 
a gauche : M. F BOUDON, Secrétaire général du Collège, et. debout, à droite : 
M. Eug. GU1LLOTON. Secrétaire général de l'Union Locale. |Ph Réveil) 

Les cours du Collège du Travail pour La question d'éducation ouvrière a 
l'année 1938-1939 sont commencés à la connu ensuite une période d'inactivité 
Bourse du Travail de Lille. Il existe jusqu'en 1936 (avril-mai) date où un 
130 Collèges du Travail en France. On essai de reprise a été tenté et que les 
peu avancer, sans craindre le démenti, grèves de juin ont arrêté. 
Vie celui de Lille est le plus important Ce n'est qu'en novembre 1936 qu'a 

qu'il n'ait que trois années d'exls- réellement commencé le premier exer­
cice. Le Collège fonctionna d'abord avec 
quatre cours. L'année suivante, avec 
onze cours. Actuellement il fonctionne 

L'«nc«tre du Collège du Travail de avec 13 cours 
H t est un cercle d'études sociales qui 
a fonctionné assez régulièrement de 1921 L organisation 
• •**• Le Collège du Travail de Lille est sou-
• i i tenu moralement et matériellement par 

es efforts de l'Union Locale. 
Il est dirigé par une commission adml-

L'ancêtre 

I de lire en HUITIEME TAGE 
nouveau feuilleton : 

QRAFFE 

par Georges SPITZMULLER 

nistratlve qui comprend : quatre mem­
bres de l'Union locale : MM Eugène 
Guilloton. Raymond Dumoulin. Armand 
Nizet et André Salembier ; trois mem­
bres du personnel enseignant : Mme 
Rachel Lempereur. représentant l'Ensei­
gnement primaire : MM. Van de Voorde, 
représentant l'Enseignement technique 
et F Boudon. représentant l'Enseigne­
ment Primaire Supérieur. Ce dernier est 
secrétaire général du Collège. 

A. LAPORTE. 

(LIRE LA SUITE EN SEPTIEME PAGE) 

L'incendie de l'Hôtel des Invalides 
LES DÉGÂTS SONT ESTIMÉS A PLUSIEURS 

CENTAINES DE MILLIERS DE FRANCS 

Burgos, 23 — On annonce ici que les 
nationalistes ont percé, ce matin, les 
lignes républicaines sur le front de Ca­
talogne, en quatre points différents. On 
ne connaît pas encore l'importance de 
l'avance nationaliste. 

L'avance est rapide dans le secteur 
niérMiH>nai ' 

Rome, 23. — Dans sa dernière édition, 
le c Giornale d'Italia » annonce que les 
troupes du général Franco ont pris l'ol-
fensive ce matin sur tout le front de 
Catalogne. 

c L'infanterie, dit le Journal, a brise 
le front rouge sur quatre points et s'éta­
le au delà des lignes de résistance que 
les rouges avaient construites pendant 
plusieurs mois de travaux interrompus. 

» A midi, l'offensive continuait à pro­
gresser avec un succès notable quoique 
dans le secteur septentrional la neige 
abondante tombée pendant les derniers 
jours fasse sérieusement obstacle aux 
mouvements de troupe. Par contre, 
l'avance est rapide dans le secteur méri­
dional ». 

Les insurgés renforcent 
la surveillance à la frontière 

Hendaye, 23. — Les autorités natio­
nalistes ont cherché de renforcer en­
core la surveillance à la frontière et ont 
donne l'ordre hier soir aux postes de 
Irun et Behobia (Espagne) de ne plus 
laisser franchir la frontière par qui 
que ce soit. 

Violent duel d'artillerie 
sur le front de Madrid 

Madrid. 23. — Après l'explosion d'une 
mine dans le secteur de Madrid, à 16 h.. 

uri violent tir de mortiers et de mitrail­
leuses a été déclenché, suivi d'un duel 
d'artillerie au cours duquel les batteries 
nationalistes ont bombardé les quar­
tiers sud-ouest de Madrid. A 17 h. le 
calme renaissait. 

Nouveaux bombardements 
de l'aviation franquiste 

Barcelone. 23. — Ce matin, à 9 h. 15. 
18 trimoteurs Junkers ont bombardé la 
ville de Tarrega. Ils ont lancé une soi­
xantaine de bombes. Il y a eu trois morts 
ec sept blessés, parmi lesquels des fem­
mes et des enfants. Sept maisons ont 
été détruites. 

UN MARCHAND DESABLE 
TENTE DE PENDRE 

SON AMIE 
PUIS S'ENFUIT APRES 

AVOIR MIS LE FEU 
A SON APPARTEMENT 

Vendredi matin, a 5 h., les pompiers 
de Cassis étaient alertes pour combattre 
un commencement d'incendie qui s'était 
déclaré au N° 17 de la rue de l'Espé­
rance, dans un appartement occupe par 
un nommé Berti. ancien chaudronnier, 
actuellement marchand de sable. 

La porte donnant sur la rue étant 
fermée, les pompiers l'ont enfoncée. En 
arrivant au premier étage Us ont trouvé 
la literie en flammes et une femme. 
Mme Hélène Hubert. 19 ans. amie du 
chaudronnier, à demi asphyxiée. Elle 
portait au cou une cordeiette comme si 
l'on avait voulu la pendre à la poignée 
de la serrure. 

On croit que l'on se trouve en pré­
sence d'une centative de meurtre. On 
suppose que le chaudronnier, qui a dis­
paru, a voulu se débarrasser de sa com­
pagne en l'étranglant et faire disparaître 
toute trace de son crime en mettant le 
feu à la maison. Le parquet a été pré­
venu. 
— — . a i e 1— 

DANS LA NUIT 

(LIRE LA SUITE EN DEUXIEME PAGE) 

L'ACCIDENT 
DU GÉNÉRAL NIEGER 

Nous avons annonce hier que le leu seta:l daciure iciul. tôt» 
Invalides Apres deux heure» d'efforts, les pompiers du Paru ont pu se tatuit 
maîtres du sinistre, mats hier matin, ils étaient encore sur les lieux 

LIRE NOS INFORMATIONS EN SEPTIEME PAGE 

LE S É N A T 
COMMENCERA 

MERCREDI MATIN 
LA DISCUSSION 

DU BUDGET 

La Commission Sénatoriale 
des Finances poursuit l'examen 

des crédits... en réalisant 
de substantielles économies 

Paris, 23. — La séance du Sénat est 
ouverte à 15 h. 10. sous la présidence 
de M. Jules Jeanneney Au banc des 
ministres ont pris place MM. Daladler. 
président du Conseil ; Paul Reynaud. 
ministre des Finances et Champetier de 
Ribes. 

Le ministre des Finances dépose le 
projet de budget pour l'exercice 1939. 

M. Abel Gardey dépose en blanc son 
rapport. 

M. Joseph Caillaux. président de la 
Commission des finances, demande au 
Sénat de bien vouloir se réunir mer­
credi, à 10 heures, pour la discussion du 
budget des dépenses II en est ainsi 
décidé et le projet est renvoyé à la 
Commission. 

La séance est levée a 15 n. 15. La 
discussion du budget commencera donc 
mercredi matin, mais le Sénat décide 
néanmoins de se réunir mardi, à 15 h. 

LA COMMISSION SÉNATORIALE 
DES FINANCES POURSUIT 
L'EXAMEN DES CRÉDITS... 

Parts. 23 — La Commission sénalo 
nale des finances s'est réunie cet. après-
midi, sous la présidence de M Joseph 
Caillaux. 

M de la Orange a tait un expose de-
taillé sur l activité du deoaru-meni i< 
l'A'r One lopsue discussion .-> esi eniuinrr 
.i ce sujet tous les oumMtsswtrtK- s «cror 
dant pour souhauei des résultais plus 
décisifs en îatière rtr constructions arrn 
> autiques 
(LIRS LA SUIFt Iti SSrilSMt PAUÏ) 

Une photo du Général NIEGER. an­
cien Gouverneur des Invalides, gui, 
comme on sait, vient d'être victime, ainsi 
que sa femme, d'un grave accident d'au­
tomobile près de Laon. (Photo Nyt) 

UN VIOLENT INCENDIE 
a ravagé une partie 

des installations 
de la Société Générale 
des huiles de pétrole 

de Courcbelettes 
Jeudi soir, dans le ciel de Douai, vers 

Courcheleties. apparut une gigantesque 
lueur d'incendie. -

Une forte explosion avait été suivie 
d'un sinistre dans des installations, un 
peu à l'écart du corps principal de 
l'usine, à la Société Générale des Huiles 
de Pétrole. 

On ignore dans quelles conditions le 
sinistre fut provoqué et l'on suppose 
qu'il prit naissance dans un gazomètre 
de six mètres de diamètre. Plusieurs 
explosions se firent entendre, et les 
flammes se comjnuniquèrent à des réser­
voirs ou bâche* qui -se trouvaient a proxi­
mité et renfermaient du sulfure, puis 
à un bassin de décantation d huile. 

Le feu. abondamment nourri par ces 
matières essentiellement combustibles, 
s'étendit sur une surface de 1.200 mètres 
carrés 

Les pompiers de la Société Générale 
des Huiles de Pétrole, dirigés par 
l'excellent M. Brigaudin. ancien sous-
officier des pompiers de Paris, inter­
vinrent et mirent en batterie six lances 
à eau. une lance à mousse de la station 
et deux lances à mousse du camion, ceci 
non sans de grosses difficultés dues a 
la gelée. 

Le corps de Douai, sous la direction du 
lieutenant Coutelier, arriva à la res­
cousse et. vers minuit trente, le sinistre, 
qui faisait rage depuis 22 heures, était 
maitrisé. 

Le gazomètre était anéanti, ainsi que 
les quatre bâches de sulfure, plusieurs 
moteurs, 1 installation électrique et un 
réfrigérant en bois. 

Un ouvrier. M. Paul Deshayes, 48 ans, 
chauffeur à vapeur, 46, rue de la Cloche, 
a Douai, qui se trouvait dans une fosse 
voisine des lieux sinistrés, vit ses vête­
ments se déchiqueter, lors d'une des 
explosions. Brûlé légèrement à la tète 
et aux mains, il a été hospitalisé à 
l'Hôtel-Dieu de Douai. 

Le montant des dégâts, fort Impor­
tants, ne peut être évalué d'une façon 
précise. 

Le sinistre ne provoquera aucun chô­
mage dans l'usine. ' 

Sautant de leur voiture, 
ils at taquent 

deux encaisseurs 
dans un tax i 

et raflent plus d'un million 
L'UN DES EMPLOYÉS DE BANQUE 

EST BLESSÉ A COUPS DE REVOLVER 

ET POUR PROTÉGER LEUR RETRAITE 

LES MALFAITEURS TIRENT 

DE NOUVEAUX 

COUPS DE FEU 

On possède 
un signalement 
assez complet 

des deux dangereux 
individus 

Le chauffeur de taxi. M. HUGET. à côté de la voiture. — EN HAUT : Les 
deux encaisseurs, a gauche, en casquette, .if. MENAGSR ; à droite, en -par­
dessus, M. ROY. qui fut légèrement blessé à l'épaule. (Photo Nyt) 

Paris, 23. — Ce matin, a 10 heures, 
deux employés de la Succursale du Crédit 
Lyonnais, à Aubervilliers qui allaient 
faire un versement ont été attaques a la 
hauteur des rues Bateau et Aime, par 
deux individus montes dans une auto­
mobile. L'un des employés sortit son 
revolver mais l'un des malfaiteurs le 
blessa d'une balle de revolver à l'épaule 
droite. Après avoir dérobe la sacoche 
que portaient ces employés, les deux 
bandits prirent la fuite. Le montant du 
vol s'élève à 1 095.000 francs. 

L'attaque 
Voici dans quelles circonstances s'est 

produite l'audacieuse agression : 
A 9 h. 30. environ. MM Roy et Ména­

ger, encaisseurs, munis de deux sacs con­

tenant la paye des ouvriers des usines 
Râteau, à la Courneuve, soit 1 million 
95.000 francs, prenaient comme chaque 
semaine, le vendredi, un taxi en station­
nement à la mairie d'Aubervilliers. en 
face de la succursale de cette ville du 
Crédit Lyonnais et s'installaient avec les 
deux sacs a l'arriére de la voiture, con­
duite par le chauffeur Emile Huguet. Lu 
voiture démarrait aussitôt et se dirigeait 
vers les Usines Râteau. 

A 300 mètres du point de départ, à un 
endroit particulièrement désert, le chauf­
feur du taxi entendit une voiture qui 
klaxonnait derrière la sienne et .qui 
immédiatement le dépassa, le serra 
contre le trottoir, le forçant a stopper. 

(LIRE LA SUITE EN DEUXIEME PAttE) 

A LA B A N Q U E 

LA SITUATION CRÉÉE 

PAR LA DÉNONCIATION 

DES ACCORDS 

FRANCO - ITALIENS 

SERA ÉTUDIÉE 

AUJOURD'HUI 

EN CONSEIL 

DES MINISTRES 

Ces accords fixaient notamment 
le statut des Italiens en Tunisie 

et liquidaient tous les différends 
pendants entre les deux pays 

ROME ESTIMERAIT 

QUE LES PROMESSES FAITES 

PAR LES ALLIÉS 

AVANT SON ENTRÉE EN GUERRE 

N'ONT PAS ÉTÉ TENUES 
Paris 23. — Le Conseil des ministres 

M réunira demain pour examiner i 
•situation eréee oaj le gouvernement 
'nsciste en contestant, la validité des 
accords franco-italiens signes t. Rome 
>»r MM Laval e< Mussolini le 7 lan 

vier 1936 Ces accords tixaien'. nutam-
.lient dans ses urandus lignes le statut 
des italiens en Tunisie et remplaçaient 
M convention di 1896. dénoncée par la 
France en 1919 « renouvelé* depuis 
lors par tacite .cconduct ion lot's les 
trois mois 
(LIRE LA SUIIk 'N utumtMt '« ( i l ) 

LE FROID, LA NEIGE 
ON A ENREGISTRÉ - 1 7 ° A METZ 

ET -19» A REMIREMONT ET A CHAUMONT 

L'Office National Météorologique 
annonce une nouvelle baisse de température 

de 3 à 4°, pour aujourd'hui, dans le Nord 

ùei canaux soin i/tuià su, toutt retendue des Pays-Bas et l'on navigue au 
• rge de Votendani sur des barques d; pèche montées sur patins à Diana 
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